CENTRE DE RECHERCHE EN PSYCHANALYSE ET ÉCRITURES 2008/2009

Rencontres avec des auteurs psychanalystes suivi d’un débat à la

Maison des sciences de l’Homme à 20h30,  54 bd. Raspail -75006 Paris


  12 décembre Maire Lise LAUTH, Ella Sharpe lue par Lacan, avec la traduction inédite des écrits. Textes traduits pour la première fois en français ; ils donnent un nouvel éclairage sur la psychanalyse telle qu’elle se pratiquait dans les années 30 en Grande Bretagne. Avec la participation de Jean Triol et de Robert Samacher.

13 janvier , Alain Didier Weill et Moustafa Safouan, "Travailler avec Lacan". Trois générations d'analystes - anciens analysants et anciens analystes en contrôle, marqués par les scissions qui ont contribué à modeler la communauté psychanalytique (1953, 1963 et 1981) - évoquent ici le travail avec Lacan : dans l'analyse, son aptitude à manier la dimension affective afin de rendre l'analysant disponible pour le travail de l'inconscient; sa manière de nouer les catégories (l'imaginaire, le symbolique, le réel); sa capacité à former des analystes capables de théoriser à leur tour ; sa disponibilité fondée sur la façon qu'il avait de s'adresser au sujet de l'inconscient ; sa conception de la responsabilité de superviseur, qui ne consiste pas à apprendre la psychanalyse à l'analyste, mais bien à l'aider à apprendre quelque chose de sa propre pratique ; sa faculté à saisir la culpabilité ailleurs que là où la conscience morale croit la trouver.
 
21 janvier,18 mars et 20 mai :  Isabelle Floc’h, "Virginie Woolf : la mélancolie" 

6 février, Gérard Pommier, présente le numéro 14 de la revue "Clinique lacanienne"  - De la sexualité au symptôme, de la nature au langage, des nerfs à la pensée, de la douleur à la jouissance, le corps est là s’insinuant dans les sujets et dans les disciplines, même dans celles qui pensent avoir peu de rapport avec le corps. Les significations du corps et les aventures du désir – ses aventures, sa fixité ou sa stagnation –, dépendent du rapport entre corps et signifiant. Corps troublés et troublants, lesquels de nos enthousiasmes et de nos dégoûts seraient sans aucun rapport au corps ? Avec l’intervention de Gorana Manenti et Sylvia Lippi.

Entrée libre
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Rencontres avec des auteurs psychanalystes suivi d’un débat à la

à la Maison de l’Amérique latine,21h, 217 bd. St.Germain, M° Soférino

6 janvier  2009    : Emmanuel Koerner présente le livre de Solange Faladé "Le moi et la question du sujet" , Le moi et la question du sujet explique la naissance et la constitution du sujet humain telles que Lacan les a théorisées à partir de sa pratique. Nous suivons l'invention de Lacan lorsqu'il emprunte aux sciences dites " affines " (linguistique, logique, mathématiques) des instruments qu'il applique dans le champ de la psychanalyse. Reprenant et réinterprétant ainsi les constructions et mythes freudiens, il éclaire comment, émergeant par la parole, le sujet se met en place et subit alors les contraintes du signifiant qui marqueront son destin. 


3 février    : Ph. Julien, nous fera part de sa lecture de «  Lituraterre ».

3 mars       : Samuel Cabanchik  auteur de « L’abandon du monde », présente son dernier livre, avec la participation de Alain de Juranville, Gérard Pommier et Paul Laurent Assoun.

7 avril, Gérard Pommier présente « La mélancolie dans la vie et l’ouvre d’Althuser, éd.Flammarion.

5 mai        : Marianne Perruche présente son livre "J.B. Pontalis : trois rencontres, Sartre, Lacan, Perec. »

Le présent ouvrage se donne pour but d'explorer, à la croisée de la psychanalyse et de la littérature, l'œuvre de J.-B. Pontalis, en privilégiant les liens que cet auteur a tissés avec Perec, Sartre, et Lacan. Avec l’intervention de François Richard et Sara Vassallo.
2 juin :  Gérard Pommier, présente ses travaux autour du  SÉMINAIRE XVIII de J. LACAN ? « D’UN DISCOURS QUI NE SERAIT PAS DU SEMBLANT » 

7 juillet : Martine Bacheriche , présente son livre « La passion d’être soi ». Cinq portraits : Manet, Karen Blixen, Catherine Pozzi, Nabokov. Ils possèdent la science d’être soi Toutes ces trajectoires sont secrètes, folles, mes vies d’en haut. Avec l’intervention de Christian Chaput et Philippe Porret.
Entrée libre
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Rencontres avec des auteurs psychanalystes suivi d’un débat à la

à la Maison de l’Amérique latine,21h, 217 bd. St.Germain, M° Soférino

7 octobre    : La clinique psychanalytique , Eric Porge, avec l’intervention de Brigitte Lémerer. Ce livre aborde le problème de la clinique, dans son lien entre la pratique et la théorie: l’enjeu en est reconnu par tous, et il a même pris une dimension politique du fait de la réglementation des psychothérapies. Il propose un abord qui redonne à la psychanalyse sa place originale, non réductible à la psychologie ou à la psychiatrie, un abord qui puisse constituer une boussole à la fois pour les praticiens et le public. Il définit les fondements généraux de la pratique analytique qui, au-delà des diverses formes de spécialisations, rejoignent ceux de la formation des analystes. Il s’attache notamment à montrer que la référence topologique de Lacan renouvelle profondément l’abord clinique depuis Freud, et propose un vocabulaire topologique

18 novembre :  Jacques Sédat présente, édité par ses soins, le livre de François Perrier  « Œuvre psychanalytique 1 ». François Perrier (1922-1990) 

Dans les séminaires rassemblés ici, sur l'amour, le corporel et l'analytique, et le trans-subjectal, François Perrier fait partager son approche de clinicien, de philosophe, d'amoureux du langage et de l'humain. Soucieux d'une éthique nourrie de sa lecture de Freud et de son expérience concrète de la souffrance des patients, il n'a eu de cesse de revendiquer son rôle de clinicien et d'héritier de Freud, à l'écart des enjeux de pouvoir et de savoir de sa génération. Avec l’intervention de Maria Clara Luchesi-Palli, Alain Deniau et Jean-Paul Descombes.

2 décembre 2008:  Geneviève Morel "La loi de la mère" , avec l’intervention d’Eric Porge, Franz Kaltenbecket Meltem Kutahneci. Comme la langue maternelle, la loi de la mère est constitué d’équivoques qui font le lit d’une certaine ambiguïté sexuelle et modèlent fantasmes et symptômes. Comment sortir de cet assujettissement pour parvenir à ce qu’on appelle une identité sexuelle ?
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à la Maison de l’Amérique latine21h, 217 bd. St.Germain, M° Soférino

Auditorium

6 janvier  2009    : Emmanuel Koerner présente le livre de Solange Faladé "Le moi et la question du sujet" , Le moi et la question du sujet explique la naissance et la constitution du sujet humain telles que Lacan les a théorisées à partir de sa pratique. Nous suivons l'invention de Lacan lorsqu'il emprunte aux sciences dites " affines " (linguistique, logique, mathématiques) des instruments qu'il applique dans le champ de la psychanalyse. Reprenant et réinterprétant ainsi les constructions et mythes freudiens, il éclaire comment, émergeant par la parole, le sujet se met en place et subit alors les contraintes du signifiant qui marqueront son destin. 


3 février    : Ph. Julien, nous fera part de sa lecture de «  Lituraterre ».

3 mars       : Samuel Cabanchik  auteur de « L’abandon du monde », présente son dernier livre, avec la participation de Alain de Juranville et Paul Laurent Assoun.

7 avril, Gérard Pommier présente ses travaux sur « la fin de l’analyse »

5 mai        : Marianne Perruche présente son livre "J.B. Pontalis : trois rencontres, Sartre, Lacan, Perec. »

Le présent ouvrage se donne pour but d'explorer, à la croisée de la psychanalyse et de la littérature, l'œuvre de J.-B. Pontalis, en privilégiant les liens que cet auteur a tissés avec Perec, Sartre, et Lacan. Avec l’intervention de François Richard et Sara Vassallo.
2 juin :  Gérard Pommier, présente ses travaux autour du  SÉMINAIRE XVIII de J. LACAN ? « D’UN DISCOURS QUI NE SERAIT PAS DU SEMBLANT » 

7 juillet : Martine Bacheriche , présente son livre « La passion d’être soi ». Cinq portraits : Manet, Karen Blixen, Catherine Pozzi, Nabokov. Ils possèdent la science d’être soi Toutes ces trajectoires sont secrètes, folles, mes vies d’en haut. Avec l’intervention de Christian Chaput et Philippe Porret.
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Paul-Laurent ASSOUN assurera un double cours-séminaire au grand AMPHITHEATRE CMME, 100, rue de la Santé, les 2e et 4e jeudis de chaque mois, alternativement sur le thème “Vérité et “semblant”, réel et jouissance de Freud à Lacan» et sur le Séminaire XVIII, « D’un discours qui ne serait pas du semblant » (dernier séminaire paru de Jacques Lacan). 

VÉRITÉ ET « SEMBLANT », RÉEL ET JOUISSANCE DE FREUD À LACAN 

Lacan introduit la notion de « semblant » dans la dernière partie de son trajet. Notion ténue qui est pourtant un opérateur déterminant de sa théorie de la « vérité », qui parle mais s’avère avoir « structure de fiction ». Il s’agit de la cerner en toutes ses dimensions. Le « semblant » fait miroir au vrai, soit le miroitement, au cœur du réel, d’un effet de « semblance » de la vérité, éminente figure du réel, à la fois erratique et irrécusable – telle les météorites qui ne font que fulgurer . 
Vieille question à l’origine de la philosophie : que l’on pense à l’homme du simulacre qu’est le sophiste, face au désir de vérité que l’on retrouve chez le métaphysicien et le moraliste -- au sens de La Rochefoucauld, expert de l’hypocrisie et des masques-- , sauf à le prendre au sens structural, d’une prise de « l’humain » dans le semblant comme faire et être, bref du « mensonge » anthropologique. Freud le rencontre avec la catégorie de l’illusion et de l’apparence, mais aussi de « l’hypocrisie de culture ». 
Question immense au plan analytique, qui engage d’abord la dimension imaginaire -- c’est de « ressembler » à son image que le moi à l’origine entre dans le spéculaire -- et la dialectique de la castration, entre « visible » et « invisible »-- objet du regard, sensible dans l’ « anamorphose ». Mais qu’est-ce que ressembler à quelqu’un d’autre ? Cela engage la question du « double » dont Freud a épinglé la fonction Umheimliche. A l’autre bout, c’est la question du réel qui se pose : le semblant n’est pas seulement le « comme si » ( auquel Freud est spécialement rétif), mais l’agrafe du réel, ce qui réinterroge la jouissance .On proposera une /clinique du semblant/, de l’hystérie au passage à l’acte,qui culmine dans le fétiche, jeu phallique fallacieux mais aussi jouissance prise à la lettre. Cela pose aussi la question de la production sublimatoire de « semblants » homologués par la Culture, nommés « œuvres d’art ». Confrontation à la fonction de semblant centrale, celle dont se soutient le lien hommes/ femmes, ce qui donne de nouvelles couleurs à l’impossible du rapport sexuel, en l’interrogeant du côté de la fonction de « tromperie » de l’amour, mais aussi de sa vérité, l’angoisse, soit l’affect qui ne trompe pas. Cela pose la question « d’un discours qui ne serait pas du semblant » (appréhendé parallèlement cette année) qui renvoie à la lettre et à l’ « achose ». Enfin si la vérité relève du « mi-dire », elle se joue dans l’analyse, en ce que l’analyste se fait « semblant d’objet a ». Comment situer l’analyste, avec son exigence indéfectible de vérité inconsciente, traversée du semblant et accès à la vérité du désir ?
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Le cours-séminaire aura lieu les  jeudi de chaque mois à part à partir du 2 octobre 2008 et les 13 novembre et 11 décembre 2008, les 8 janvier, 12 février, 12 mars, 9 avril,14 mai et 11 juin 2009 

SÉMINAIRE XVIII « D’UN DISCOURS QUI NE SERAIT PAS DU SEMBLANT » (*) 

Sous ce titre, Lacan explore dans l’année 1971 la catégorie de semblant en l’articulant à sa théorie des discours. Trajet vertigineux qui sera ici détaillé : partant du semblant dans la nature – du météore et de l’arc-en-ciel -- et du monde animal (la « parade ») (ce qui l’interroge résolument du côté du réel et non du « comme si ») pour dégager les figures inconscientes du semblant dans le monde humain : du signifiant au phallus. Cela renvoie au « plus de jouir », ce qui fait de Marx rien moins que l’inventeur du symptôme aux yeux de Lacan, la « plus value » donnant la clé du fétichisme marchand et du discours qui en assure la reproduction. 
Cela entraîne des développements en cascade sur le rapport de l’homme et de la femme à la vérité et au semblant, sur l’écrit, la parole et la lettre. Vérité et semblant ne sont pas des opposés, implacablement noués qu’ils sont dans et par le discours, qui lui-même donne corps à la jouissance. S’il n’y a de discours que du semblant, cela interroge la place du « discours de l’analyste » et son entrée sur la scène, après le théâtre hystérique. Cela permet de situer le semblant du côté du « signifiant maître » comme le ressort des « quatre discours ». 
Un moment décisif étant la référence à l’instance de la lettre, on trouve ici un auto-commentaire croisé du Séminaire de la lettre volée et de « Lituraterre », ce qui permet la traversée de la théorie lacanienne de la « lettre » en son articulation au signifiant. Séminaire essentiel pour approcher le fameux « impossible du rapport sexuel ». Retour à la question de l’articulation de la jouissance au réel, le semblant apparaissant non comme une fiction mais comme l’assise du réel, la castration nouant la jouissance et le semblant. 

(*) Seuil, 2006 

Le cours- séminaire aura lieu le 4e jeudi de chaque mois à partir du 23 octobre, soit le 27 novembre 2008, les 22 janvier, 26 mars, 28 mai et 25 juin 2009 

Ces dates tiennent compte des congés annuels (du 25 octobre au 5 novembre 2008, du 14 février au 1er mars, du 11 au 26 avril 2009) 
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CENTRE DE RECHERCHE EN PSYCHANALYSE ET ÉCRITURES2008/2009 Séminaires d'études pratiques et cliniques de formation psychanalytique

Philippe JULIEN

Psychanalyste, écrivain, ancien membre de l'École freudienne de Paris, Philippe Julien fera deux conférences à partir desquelles nous entendrons ses positions par rapport à certains points du séminaire XVIII de Jacques Lacan, « D’un discours qui ne sera pas du semblant ».

Bref bibliographie de Philippe Julien :

La manteau de Noé : essai sur la paternité, Desclée de Brouwer, 1991

Pour lire Jacques Lacan, Essais, Points, Seuil, 1995

L’étrange jouissance du prochain, éthique et psychanalyse, Seuil 1995

La féminité voilée, alliance conjugale et modernité, Desclée de Brouwer, 1997

Psychose, perversion, névrose. La lecture de Jacques Lacan, Érès 2000

Tu quitteras ton père et ta mère, Aubier,  2000

Les conférences auront lieu le mardi 5 novembre 2008, à la Maison des Sciences de l’homme, 54 bd. Raspail, salle 214 et le 3 février 2009  à la Maison de l’Amérique latine, Auditorium, 217 bd. St. Germain, 75007 Paris, à 21h.

——————————0 —————————

Isabelle FLOC’H

Psychanalyste, peintre, Isabelle Floc’h tiendra un séminaire sur

Le féminin et l’écriture, ou le roman comme Nom du Père

Autour de la vie et le parcours intellectuel de Virginia Woolf.

"Nous poursuivrons l'exploration de l'oeuvre de Virginia Woolf dans son

rapport avec la mélancolie. La figure maternelle  aura hanté l'écrivain

toute sa vie. C'est à elle que s'adressait ses premiers écrits, dans une

quête éperdue de reconnaissance. Nous approfondirons l'enjeu inconscient du

stade du miroir pour le sujet en rapport avec le regard de l'Autre maternel.

Nous reprendrons la question de l'anorexie et de la forclusion du sexuel

pour Virginia Woolf, et celle de la tenue si problématique d'une image de

soi pour le sujet mélancolique.  Plus précisement, nous tacherons de montrer

comment l'écriture aura fait métaphore du désir maternel, métaphore forgée

par Virginia à partir des idéaux de sa mère. "

Le séminaire aura lieu les mercredi le 21 janvier, 18 mars et 20 mai 2009 à la Maison des Sciences de l’Homme,  Salle 214, à 20h30, 54  bd. Raspail, 75006 Paris,  M° Sèvres Babylone.

CENTRE DE RECHERCHE EN PSYCHANALYSE ET ÉCRITURES2008/2009
Rencontre avec des artistes - Échange et confrontation.

Pierre LITOUST, musicien et poète, analysera le rapport entre la dissonance et la consonance harmonique. L’effet produit par la musique serait analogue à ce que se produit par le souvenir-écran. Mais parfois la musique se déchire et génère, permet, donne accès à un pan de Réel. 

Le compositeur, comme dans un rêve, traverse la musique, dans un instant éphémère et ne fait qu’Un avec elle. Ceci peut générer une angoisse que se déchaîne dans des dissonances, car le Réel qui surgit est insupportable. 

Il y a déchaînement dans les points de suspension générant ainsi de l’angoisse. Le sujet devant le Réel, répète  une sorte de coupure originelle par laquelle, jadis, dans un moment primordial, il a cédé quelque chose de lui même, impensable et inaccessible. Seule le manque est là pour témoigner.

Deuxième dimanche du mois à 19h, à partir du 7 octobre. Tél. 01 34 90 07 50
Cartels
Ils sont destinés à des psychanalystes confirmés ou en formation. Ce  travail en commun, à partir d’un questionnement sur un point particulier de la théorie-clinique, permettra d’approfondir celle-ci.

* 
"Le moi dans la théorie de Freud, séminaire II de Jacques Lacan

Contacter Gabriela Bustos Gallardo Champsiaux – Tél. O9 51 16 43 48

Séminaire V de Jacques Lacan : « Les formations de l’inconscient  »

Le troisième dimanche du mois à 19h, à partir d'octobre 2008.

12 bd. Arago, 75013 Paris, M° Gobelins – Tél. 01 43 31 46 22

Séminaire XVIII de Jacques Lacan, « D’un discours qui ne sera pas du semblant » 4ème Jeudi à 19h, une fois par mois – Tél. 01 43 31 46 22.

Tél. : 01 43 31 46 22
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Études cliniques avec présentation de malades

Présentation clinique à la Salpetrière par le Dr. Houchang Guilyardi et à l’hôpital Brusse, Villejuif, par le Dr. Thièry Perlès, suivie des élaborations des groupes d’études sur la clinique présentée.

À la Salpetrière

Les mercredis de 10 heures à 12 heures 30

À partir d’octobre 2008

À Villejuif

Les mercredis de 13h30 à 15h

À partir d’octobre 2008

L’admission aux présentations est soumise à un entretien préalable avec un membre de l’Association.

— Études cliniques avec présentation de patients

Si Lacan fait peu état de sa clinique personnelle, il articule ses propres avancées théoriques à partir d’une réorientation décisive de la clinique. On s’attachera donc à montrer comment les catégories théoriques majeures sont introduites à partir de la praxis psychanalytique.
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CENTRE DE RECHERCHE EN PSYCHANALYSE ET ÉCRITURES
Le Centre de recherche en psychanalyse et écritures a pour objectif d’accueillir les divers courants de la pensée psychanalytique ainsi que l’échange et la confrontation des expériences dans le domaine de l’art et de l’écriture, par le moyen de séminaires, conférences, présentation de livres, débats, colloques, groupes d’études et présentation de malades en milieu hospitalier. La formation du psychanalyste est inséparable des formations de l’inconscient, car l’enseignement de la vérité de ce savoir dépasse le psychanalyste lui-même en tant que sujet divisé. Un dispositif de passe est étudié au sein du CRPE. 

Les présentations cliniques sont reprises et discutées par les participants en groupe restreint.

Il s’agit de mettre à l’étude, les interrogations les plus cruciales qu’affronte la découverte freudienne, des problèmes qui restent irrésolus dans son propre champ ou de ceux qui s’imposent aujourd’hui à notre mise en question.

Parler de recherche en psychanalyse est presque une litote, comme l’éprouve tout psychanalyste dans son engagement intellectuel et professionnel. Si la psychanalyse est bien, selon un «mot» de Jacques Lacan, le traitement que l’on attend d’un psychanalyste, les enjeux de la découverte freudienne dépassent son but thérapeutique.

Ce qu’implique l’étude quotidienne des phénomènes inconscients dans un transfert, c’est l’écoute et la reprise des signifiants émergés des ruses du désir inconscient structuré comme un langage et la limite à toute complétude existentielle ou relationnelle.

Le sujet de la science procède de cette limite, d’où il suit les contours du sujet de l’inconscient et dessine des structures qui relèvent d’un nouage du symbolique au réel.

Exactes ou «humaines», les sciences rencontrent la question du refoulement qu’elles peuvent ignorer et tendent à effacer. Cette polarité naturelle des sciences vers le conscient et la réalité, et non vers le «réel» ou l’inconscient, rend le champ de la psychanalyse probablement hétérogène à tout autre champ de la connaissance — terrain qui lui est sans doute commun avec l’art. Ainsi seront accueillis les psychanalystes, les écrivains, les artistes et les chercheurs dont les productions se rapportent de quelque façon à cette perspective. Au-delà des frontières associatives et géographiques, et par-delà l’interférence des champs, existe une ouverture d’espace dont il est urgent de ne pas ignorer les enjeux et la fertilité.
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Séminaire de Jacques SIBONI.
A partir des textes écrits par Jacques Lacan, Jacques Siboni a extrait

et reconstruit de nombreux mathèmes. Il s'agit d'une écriture symbolique

du réel lacanien. Les éléments imaginaires y sont réduits au minimum.

Ce travail a donné lieu à l'ouvrage "Les mathèmes de Lacan".

Était visé quelque chose de l'intégralité de la transmission telle que nous

l'a enseignée Jacques Lacan. Le séminaire se propose d'interpréter les mathèmes présents dans cet ouvrage.Interpréter, c'est à dire les imaginariser et les contextualiser. En un mot réamorcer un processus de compréhension.

Tél. O1 42 28 76 78
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